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Bienvenue dans ce dossier de la campagne DM-EPER 2009 !

Le thème de cette année réunit deux mots significatifs et essentiels, 
qui illustrent bien notre engagement commun - Eglises et œuvres - 
pour une Terre nouvelle:

Ensemble
La foi est nourrie en communauté; les savoirs se transmettent d’une 
personne à une autre; les projets de développement résultent de la 
mise en commun de ressources… Oui, c’est bien « ensemble » que 
nous pouvons réaliser de grandes choses !

Cette campagne elle-même est le fruit d’un travail d’équipe : 

le DM-échange et mission et l’EPER (Entraide Protestante Suisse) •	
unissent leurs ressources et leurs informations

les coûts sont partagés entre les deux oeuvres, les dons récoltés •	
également

le thème est imaginé avec les animateurs et animatrices Terre •	
Nouvelle 

le matériel est distribué par les responsables TN dans les paroisse•	

le pasteur Célestin Kiki, du Bénin partage sa réflexion sur le thème•	

les partenaires, en Haïti comme au Bénin, ont fourni matières et •	
informations pour illustrer les projets. 

Cette campagne est donc avant tout un temps de partage, de ré-
flexion, de prière, de solidarité commune. Cette campagne n’est pas 
« pour eux », elle est « pour nous », tous ensemble, en Suisse, au 
Bénin, en Haïti.

Grandir
Ensemble, oui. Mais pour quoi ? Mais parce qu’en partageant foi, 
compétences ou ressources, nous constatons que nous en retirons au 
moins autant que le bénéficiaire présumé.

Partager sa foi, c’est constater qu’elle peut être vécue différemment; 
c’est découvrir d’autres mode de relation à Dieu, à l’autre. C’est prendre 
conscience de l’amour inconditionnel de Dieu, qui aime et bénit celui 
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)ou celle qui croit, sans distinction d’origine, de tradition. Réaliser cela, 
c’est grandir.

Offrir ses compétences, c’est d’abord écouter, apprendre, respecter. 
Pour ne pas tomber à côté, pour agir de manière adéquate, pour ne 
pas gaspiller temps et énergie. Cette sensibilité à d’autres manières de 
concevoir un projet, de le mener à bien, incite à développer de nou-
velles approches, à tenir compte d’autres réalités sociales, culturelles, 
géographiques. Apprendre, c’est grandir.

Etre solidaire, être généreux, c’est d’abord prendre conscience des 
besoins de l’autre. Donner c’est bien, mais donner ce qui est réellement 
nécessaire, et pas ce qu’on croit être nécessaire. Donner avec conviction, 
mais avec respect et délicatesse.

Merci de vivre et porter cette campagne avec nous. Sortez-en enrichis 
et grandis !
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par le pasteur Célestin Gb. KIKI, secréataire général de la Cevaa

Le slogan Ensemble pour grandir est un appel à la complémentarité, 
à la solidarité.

La propension d’aujourd’hui à l’individualisme est une tendance à 
s’affirmer indépendamment des autres. C’est également une tendance 
à privilégier la valeur et le droit de l’individu contre les valeurs et les 
droits des groupes sociaux. La société contemporaine, par le biais du 
capitalisme, connaît plus que jamais des individus versés dans une 
propension à ne songer qu’à eux-mêmes. Mais cet individualisme est 
le contre-pied direct de la solidarité. Il est le moteur de l’exploitation 
abusive de l’homme par l’homme. Il fait partie des causes de multiples 
guerres qui sévissent dans le monde aujourd’hui. 

Nous - le monde entier, toute religion et culture confondues en 
général, et les chrétiens en particulier - devons nous réveiller, pour 
reprendre cette culture de la solidarité qui se fragilise et se perd. Nous 
devons promouvoir aujourd’hui des vertus comme : le vivre ensemble, 
l’amour, la fraternité, l’acceptation des qualités et des défauts de 
l’autre, le bénévolat, etc. Ce sont ces vertus qui redonneront de la 
valeur à la solidarité.

Car la solidarité est présente dans tous les aspects de la vie, et son 
application sincère apporterait un plus à l’humanité. Elle est le repère 
de la vie en société, ou de la vie communautaire. La solidarité doit être 
la base de la vie. C’est elle qui donne sens à tous les comportements 
sociaux. L’homme traditionnel est solidaire avec son prochain. 

« L’union fait la force »; « Une seule hirondelle ne fait pas le prin-
temps », « Une seule main ne peut applaudir »; « Un seul doigt ne 
peut laver la figure » : autant de proverbes - il y en a bien d’autres - 
pour montrer que c’est en conjuguant nos efforts que nous pouvons 
réussir. C’est aussi ensemble que nous pourrons témoigner de notre 
foi chrétienne. Chacun de nous a des qualités et des faiblesses; c’est 
donc ensemble que nous pourrons transformer nos faiblesses en forces 
et puissance.
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Dans le Nouveau Testament, le terme solidarité a été un fait, une 
démonstration. Le lien de solidarité prôné par le Nouveau Testament 
est l’amour. La vie de Jésus avec ses disciples, son secours aux affligés, 
aux malades, aux nécessiteux de tout bord, sont des actes de solida-
rité. La loi humaine universelle prônée par Jésus-Christ est l’amour 
du prochain. La parabole du « bon samaritain » donnée par Jésus 
dans l’évangile selon Luc 10, 30-35 l’illustre bien. Et quel acte de plus 
grande solidarité que son sacrifice sur la croix pour notre salut.

Dans le processus d’envoi des disciples, Jésus lui-même applique la 
notion de solidarité lorsqu’il demande à ses disciples d’y aller deux à 
deux. De même dans la première communauté chrétienne, la solida-
rité est vécue : « Ils persévéraient dans l’enseignement des apôtres, 
dans la communion fraternelle, dans la fraction du pain, et dans les 
prières… Ils étaient chaque jour tous ensembles assidus au temple, ils 
rompaient le pain dans les maisons, et prenaient leur nourriture avec 
joie et simplicité de cœur, louant Dieu et trouvant grâce auprès de 
tout le peuple. Et le Seigneur ajoutait chaque jour à l’Eglise ceux qui 
étaient sauvés» (Actes 2, 42-47).

L’apôtre Paul illustre la solidarité chrétienne par le rattachement des 
membres du corps humain et leur complémentarité dans leur fonction 
(1Co. 12 et 14).

Ensemble pour grandir… en Eglise
L’Eglise Protestante Méthodiste du Bénin expérimente cet « ensemble 
pour grandir » par un système de parrainage qui permet aux commu-
nautés les « plus fortes » d’accompagner spirituellement celles qui 
sont « faibles ». Par exemple, dans la Région synodale de Cotonou, la 
paroisse de Gbéto, qui compte plus de 600 membres actifs chaque 
dimanche, accompagne celle d’Allada qui compte environs 40 membres. 
Il en est de même d’autres communautés de Cotonou et d’associations 
de l’Eglise. Il est surtout question d’un accompagnement spirituel dans 
l’adoration, la prière, la louange, de partage des expériences en vue 
de la maturité de la foi.

Dans le cadre de la Cevaa et de DM-échange et mission par exemple, 
nous devons encourager et soutenir les partages d’expériences à 
travers les échanges pastoraux, chorals (le cas de la chorale de 
Godomey-Bénin et celle des jeunes de l’EERV-Suisse), les visites d’Eglises 
et les actions communes entre Eglises membres.
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Le projet Alphabétisation de l’Eglise Protestante Méthodiste du Bénin 
(EPMB) a pour objectif l’alphabétisation et la formation de huit cent 
jeunes filles et des femmes des associations d’églises locales, afin de 
lutter contre la pauvreté. Les bénéficiaires en témoignent : cette 
formation leur permet de « grandir » dans la connaissance de la Bible 
et surtout de sortir de l’analphabétisme. Elles peuvent désormais lire 
et écrire, elles peuvent contribuer à rendre leur environnement sain.

Ensemble pour grandir… avec nos ressources humaines et matérielles
« Tous ceux qui croyaient étaient dans le même lieu, et ils avaient 
tout en commun. Ils vendaient leurs propriétés et leurs biens, et ils 
en partageaient le produit entre tous, selon les besoins de chacun ». 
(Actes 2, 43-45).

Ensemble pour grandir appelle au recensement de nos compétences,  
de nos ressources humaines. Dans nos institutions de formation théo-
logique et pastorale par exemple, nous avons besoin de compétences dans 
différents domaines (théologie pratique, sciences bibliques, systéma-
tique, éthique, histoire, etc.) pour assurer la formation complète d’un 
étudiant. L’interdisciplinarité permet aux enseignants et aux chercheurs 
de parvenir à de meilleurs résultats.

Ensemble, nous pouvons grandir
Nous devons porter les fardeaux les uns des autres pour grandir. Nous 
devons lutter ensemble contre l’ignorance, par la formation des 
leaders et des membres de nos communautés, car ceux qui ne sont 
pas formés constituent des menaces pour ceux et celles qui le sont. 
Nous avons à apprendre les uns des autres. Nul/le ne peut vivre 
heureux/se tout/e seul/e. Le salut chrétien est aujourd’hui à l’épreuve 
de la solidarité. 

Ensemble, nous pouvons grandir.
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Proposition d’animation pour un culte en famille

Objectif
Construire une table de communion dont les 4 pieds représentent les 4 
persévérances d’Actes 2,42 :

enseignement des apôtres•	

	communion fraternelle•	

	fraction du pain•	

	prière•	

Avant le culte
Là où cela est possible, aménager un espace pour la table au milieu de 
l’église et orienter 4 secteurs de bancs vers cet espace. 

Disposer 4 tas de briques à 4 endroits différents, avec chaque fois un 
panneau caché. 

En  fonction des circonstances locales, veiller à ce qu’il y ait plus (ou 
moins) de briques pour un des 4 piliers.

Arrivée à l’Eglise
Sur un tissu blanc qui deviendra nappe de communion et où le nom de 
Jésus a déjà été écrit, toute personne inscrit son prénom.

Accueil, salutations, invocation, chant
nos noms autour du nom de Jésus… « Ton nom Seigneur est un nom 
magnifique… » Psaume 8

Les 4 temps du culte
construire une table à 4 pieds sur lesquels nous appuyer pour grandir 
ensemble dans la foi.

1.	 Faire amener les briques qui ont été déposées à l’un des 4 coins 
de l’église et montrer le 1er panneau : Bible 
faire évoquer des noms de personnages bibliques et les ajouter 
sur la « nappe » 
La Bible : des histoires d’hommes et de femmes qui ont essayé de 
croire en Dieu, des histoires qui m’aident à croire. Des histoires 
pas faciles à comprendre (cf. Actes 8,28-31). Mais si nous lisons la 
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nera courage. Chant : « Dans ta Parole, ô Dieu… » Alléluia 22-05.

2.	 Construction du 2e pied + 2e panneau : Prière 
La prière, c’est à la fois très important et très secret. C’est quand 
je découvre que Dieu est tout près de moi : je peux tout lui dire 
et lui parler aussi d’autres personnes… Psaume 139,1-6. La prière, 
c’est quand Dieu souffle dans notre vie pour nous redonner élan, 
alors comme David, nous pouvons chanter, prier, louer Dieu : 
Alléluia 51-14

3.	 Construction du 3e pied + 3e panneau : Partage 
Evoquer des situations de partage et de solidarité au niveau 
paroissial et par les réseaux EPER – DM-échange et mission : Haïti 
+ Bénin. Ajouter des noms sur la « nappe ». 
Mieux nous connaître et mieux connaître les autres, c’est aussi  
découvrir que certains sont moins riches que nous et que nous 
pouvons partager avec eux un peu de notre temps et de nos 
biens : 2 Corinthiens 8,13-14. Recueillir l’offrande en chantant  
« Que notre amour se montre en vérité… » Alléluia 46-07

4.	 Construction du 4e pied + 4e panneau : Repas du Seigneur 
Par le partage du pain et du vin, le Seigneur nous rappelle qu’il 
est avec nous pour que nous soyons ensemble les témoins de sa 
paix et de sa justice.

Pouvons-nous dresser la table ? 
Non : un des 4 pieds n’est pas à la même hauteur que les autres. 

Faire réagir à cela : quels risques à cette inégalité ? 

Lire Actes 2.42-47. Quand notre vie communautaire repose sur ces 
quatre piliers, nous découvrons que Dieu nous bénit et nous fait grandir 
ensemble.

Compléter le pilier trop petit ou enlever une ou deux briques s’il est 
trop haut. Sur les quatre piliers maintenant égaux, poser un plateau, le 
recouvrir du tissu blanc avec les noms et dresser la table de communion.

Pendant que l’on amène sur la table pain et coupe, l’assemblée chante :  
« Laisserons-nous à notre table un peu d’espace pour l’étranger ? » 
Alléluia 46-09.

Liturgie pour le repas du Seigneur
Communion
Bénédiction
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Ensemble faisons route

Marchons ensemble 
Que les plus vigoureux attendent et aident ceux qui sont à la traîne. 
Que les plus solitaires se tournent vers les autres. 
Que les plus faibles osent s’appuyer sur ceux qui tendent la main. 
Que les plus inquiets te fassent confiance. 
Car c’est toi, Seigneur, qui nous mets en route.

Marchons ensemble 
Que les plus actifs s’arrêtent pour réfléchir et évaluer, 
Que les plus négligents reprennent courage et entendent l’appel que  
tu leur lances. 
Que les plus sceptiques se laissent pénétrer de ton esprit. 
Car c’est toi, Seigneur, qui nous mets en route.

Marchons ensemble 
Que les plus fidèles voient leur foi raffermie. 
Que les plus étrangers se sentent accueillis et utiles à tous. 
Que les plus délaissés sachent que le monde a besoin d’eux, 
Que l’Eglise a besoin d’eux, que Tu as besoin d’eux. 
Car c’est toi, Seigneur, qui nous mets en route.

Marchons ensemble 
Que les plus bavards se taisent pour écouter les autres. 
Que les muets sachent que leur façon de communiquer sera entendue. 
Que ceux que l’on n’écoute jamais sachent qu’un effort sera fait 
Pour prendre leur parole en compte. 
Car c’est toi, Seigneur, qui invites à libérer la parole.

Marchons ensemble dans le monde d’aujourd’hui. 
Marchons ensemble, tous avec toi, Seigneur.

Francine Robillot 
L’aumône de feu 1998
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Avec tous nos frères et sœurs chrétiens,  
Nous confessons que le Dieu Unique est Père 
- au-delà de tout et de tous - 
Fils – s’approchant de tout et de tous – 
Et Saint-Esprit – au-dedans de tout et de tous. 
Nous confessons que le Dieu trois fois Saint 
Est Mystère d’infinité 
Et de proximité, 
De Communion et de Communication, 
De Tendresse et de Justice.

Avec nos frères et sœurs en humanité juifs, 
Nous confessons que Dieu 
Est le Créateur de l’univers 
Et qu’il est le Saint. 
Et différemment d’eux,  
Nous confessons que le Créateur 
S’est fait créature 
Et que le Saint s’est incarné.

Avec nos frères et sœurs en humanité musulmans 
Nous confessons que Dieu est le Tout-Puissant, 
Le Parfait et l’Immortel. 
Et différemment d’eux, 
Nous confessons que le Tout-Puissant, 
A accepté d’être fragile, 
Que le Parfait a porté nos imperfections 
Et que l’Immortel, 
Par la mort et la résurrection de Jésus, 
A transfiguré notre mortalité.

Avec nos frères et sœurs en humanité hindous, 
Nous confessons que Dieu 
Est l’Un indescriptible. 
Et différemment d’eux, 
Nous confessons que son Unité est multiple 
Et que le monde multiple 
Ne se résorbe pas dans l’Un.
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Nous confessons que la Réalité ultime est inexprimable. 
Et différemment d’eux, 
Nous confessons que l’Inexprimable 
S’est exprimé 
Non comme « Vide » impersonnel (shûnyatâ) 
Mais comme Personnalité 
Qui s’est « vidée » (Kénose).

Ainsi avec les religions de l’Orient, 
Nous confessons que Dieu est Silence et Souffle. 
Avec les religions juive et musulmane, 
Que Dieu est Parole. 
Et différemment de toutes, 
Nous confessons que Dieu  
Est tout à la fois Silence, Parole et Souffle, 
Père, Fils et Esprit, 
Que la Source silencieuse s’est faite Parole, 
Que la Parole s’est faite chair 
Et que, par le Souffle de la Parole, 
Toute chair peut devenir une parole animée 
A la louange du Dieu au-delà de tout.

Avec tous nos frères et sœurs en humanité 
Sans religion et de bonne volonté, 
Nous confessons que les droits de l’homme 
Et de la femme sont inaliénables. 
Et différemment d’eux, 
Nous confessons 
Que l’humain est image du divin.

Avec l’apôtre Paul et tous les chrétiens de tous les temps, 
Nous confessons la divinité, l’incarnation, 
La mort, la résurrection et l’élévation de Jésus, 
Fils de Dieu reconnu comme Messie, 
Venu et qui vient (cf. Philippiens 2 : 5-II).

Et cette confession commune  
Nous réjouit intensément.

Shafique Keshavjee  
Missi
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Toute ma vie, 
je n’avais été qu’une mauvaise herbe; mais l’autre jour  
Tu m’as arrachée et tu m’as plantée dans Ton jardin, 
et je suis devenue une fleur. 
Je suis jeune et je veux grandir  
Et être cultivée pour devenir belle.

Seigneur, 
Nous sommes venus à Ton marché; 
Nous savons qu’il y a beaucoup de provisions. 
Nous apportons notre panier 
Et nous voulons repartir avec notre panier tout plein.

Seigneur, 
On ne cueille pas des mangues sur un avocatier 
Et on ne trouve pas du maïs sur un bananier. 
Nous agissons tels que nous sommes. 
Aide-nous à être ce qu’il faut 
pour produire le fruit dont Tu as besoin.

Seigneur, 
Tu es notre abri. 
Tu nous donnes un frais ombrage 
Tu nous fais durer plus longtemps pour 
Te servir, et Tu nous embellis. 
C’est ainsi que Tu nous donnes de la valeur.

Seigneur, 
Nous découvrons que Ta parole, 
C’est comme un chou ! 
Chaque fois qu’on en arrache une 
feuille, on se rapproche du cœur. 
Plus on est près du cœur, 
plus les feuilles sont tendres.

Tiré de «Ou kinbé nou…Tu nous tiens», Ed. Centre missionnaire, Albertville
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Notre Père qui es au ciel, 
Toi seul es notre espoir. 
Sans ta divine providence 
nous aurions déjà disparus. 
De tout temps, nous côtoyons la tragédie. 
Si nous survivons, c’est grâce à toi.

Prends pitié de nous !

Déjà en Afrique, nous avons été vendus, 
puis revendus et achetés de nouveau dans les Antilles. 
Malgré ce triste destin, nous avons conservé notre identité.

Prends pitié de nous !

Pitié pour les bébés privés de lait, 
pour les mamans affamées, 
les papas sans travail, 
pour les enfants de la rue 
n’ayant ni pères, ni repères…

Seigneur, prends pitié de nous !

Le sol est épuisé, la faim nous tenaille. 
Après le travail forcé, le repos forcé. 
Pour le paysan, l’artiste et l’artisan. 
la terre s’érode, la vie s‘étiole, 
le pays se vide…

Prends pitié de nous !

Par ta grâce, nous pouvons souffrir et lutter, 
sourire et danser, 
chanter et ESPERER… 
… que demain le soleil se lèvera plus radieux, 
que bientôt sera la pleine lune, 
qu’il y aura des lendemains qui chantent, 
que la foi transportera les montagnes 
que l’espérance renaîtra…

Parce que le Dieu Créateur 
est aussi le Dieu Libérateur !
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Je t’ai demandé d’aller avec toi au champ. 
Je savais bien, avec ma tête, 
que cette année-là, tout était inondé. 
Mais lorsqu’il a fallu 
Traverser le marigot 
Avec de l’eau jusqu’à mi-cuisses, 
J’ai eu peur. 
Peur pour toi, 
peur pour tes enfants 
qui s’ébattent tout nus dans cette eau. 
Peur pour moi aussi. 
Tu ne savais pas toutes les maladies 
que l’on peut attraper 
dans ce genre d’endroit.

Lorsqu’on ne voyait plus nos pieds, 
tu as perçu ma crainte. 
Alors tu m’as dit : 
«Nous autres, paysans de brousse, 
Dieu nous protège 
bien plus que tout le monde. 
Il sait bien que nous devons 
prendre des risques.»

Alors, à ton côté, j’ai continué. 
J’ai ramassé le maïs 
avec des herbes jusqu’à la taille, 
les pieds nus dans la boue, 
et le soleil qui nous brûlait le dos. 
Et j’ai pleuré avec toi 
devant tes maïs qui regermaient sur place.

A un moment tu m’as remerciée. 
J’ai compris alors que mon geste 
te montrait mieux que des paroles 
cet amour fou de Dieu, 
qui fait que j’ai eu envie  
de vivre avec toi, et non à côté de toi.

Evelyne Roulet, «Ta vie de femme au cœur de mes entrailles», Ed. du Soc 
1986
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Les hommes sont si nombreux sur la planète 
qu’ils sont au coude à coude. 
Malheureusement, ils agissent comme s’ils étaient 
les uns contre les autres en opposition. 
Je crois qu’on peut décider 
d’ouvrir nos bras 
et de prendre l’autre par la main. 
C’est essentiel. 
Il faut que les responsables de tous les pays 
acceptent de le faire. 
Mais, pour commencer, agissons, 
toi et moi, de cette façon 
dans notre vie de tous les jours.

Albert Jacquard, biologiste
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Le Bénin (ancien Dahomey) se situe entre le Togo et le Nigeria. Le port 
de Cotonou (Golfe du Bénin) fait office de capitale économique avec 
ses quelques 750'000 habitants, alors que Porto-Novo est la capitale 
administrative du pays. La population compte une quarantaine d’ethnies 
différentes, dont les représentants Fons sont légèrement majoritaire 
(~25% de la population). L’histoire montre toutefois que les rapports 
interethniques ne posent a priori pas de problèmes majeurs.

Au début des années nonante, un système politique démocratique a 
remplacé le régime marxiste-léniniste. Depuis mars 2006, le pays est 
dirigé par le président Thomas Yayi Boni. La stabilité politique et éco-
nomique du Bénin n’empêche pas le pays de figurer au rang des plus 
pauvre : classé au 161e rang sur 179 de l’indice du développement 
humaine (IDH), le pays doit relever de grand défi pour se développer. 
Les principaux revenus sont issus de l’agriculture et du commerce. La 
production de coton est fortement développée, mais les incertitudes 
liées à ce marché rendent l’économie nationale très vulnérable. De ce 
fait, l’économie du Bénin est fortement subventionnée par les pays du 
Nord.

Population : 8,7 millions

Superficie : 112'620 km²

Religions : animisme 65%, christianisme 20%, islam 15%

Langues : français (officielle), fon, yoruba, adja, mina, goun, bariba, 
dendi, ditamari, kotokoli
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L’Eglise protestante méthodiste du Bénin (EPMB)

Autonome depuis 1993, l’EPMB a connu de graves problèmes 
internes qui ont abouti à une division. L’enjeu principal de l’Eglise 
est donc la reconstruction de son témoignage et de son unité. 
Pour cela, l’EPMB a engagé une réflexion en profondeur visant une 
redynamisation de l’Eglise : restauration de son identité, notamment 
théologique, formation des pasteurs et laïcs, organisation adminis-
trative et financière. L’Eglise compte actuellement une quarantaine 
de pasteurs.

Parallèlement, l’Eglise souhaite répondre aux besoins spirituels et 
sociaux de la population béninoise. Plusieurs projets sont ainsi en 
cours, dans les domaines de la santé, de l’éducation, de l’alphabéti-
sation. Par exemple, l’EPMB a repris la gestion d’une vingtaine d’éco-
les protestantes qui avaient été nationalisées par le régime marxiste 
des années 70 et 80. Elle assume également la gestion de plusieurs 
centres de santé (dont Porto Novo et Za Tanta).

L’EPMB est membre de la Cevaa. Le soutien de DM-échange et mis-
sion à cette Eglise passe donc par la contribution à la Communauté 
d’Eglises en mission.

La policlinique « Le Bon Samaritain » à Porto Novo 
La policlinique de l’EPMB a pour but de donner un accès aux soins à 
moindre coût. En effet, une grande partie de la population n'a pas 
les moyens, lorsque c'est nécessaire, de se faire soigner ou d’obtenir 
des médicaments. De nombreuses personnes, adultes ou enfants, 
souffrent ou meurent ainsi par manque de soins.

En médecine générale, opérations, vaccins et radiographies sont 
effectués à la clinique même. Une petite salle d'opération, bien que 
modestement équipée, permet de pratiquer des interventions sim-
ples, mais vitales. La pharmacie distribue les médicaments qui sont 
nécessaires, alors que le laboratoire effectue les analyses essentiel-
les.

Une dentiste, un ophtalmologue et un obstétricien - envoyé Cevaa - 
complètent l'équipe pour répondre aux besoins les plus courants.
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sons d'habitation. Ces lieux sont inadaptés, même si l'équipe en 
place s'en accommode au mieux. Le projet, le rêve de l'équipe mé-
dicale, est de pouvoir construire un nouveau bâtiment, conçu pour 
recevoir et traiter des malades dans des conditions modeste, mais 
professionnelles. 

Le projet d’alphabétisation 
Au Bénin, un grand nombre d'enfants n'ont pas pu suivre une scolari-
té entière. Les nécessités économiques des familles les ont contraints 
à travailler au champ ou à vendre la production familiale au marché. 
Dans ces conditions, aller à l'école est un luxe que bien des familles 
ne peuvent pas supporter. 

Les conséquences sont qu'une partie de la population adulte est 
analphabète, et se trouve réduite à vivre, voire survivre en marge de 
la société. La réalité montre que ce sont surtout les femmes qui en 
sont  
les victimes. L'Eglise, consciente de ce problème, a souhaité redon-
ner une chance à ces femmes en créant pour elles un program-
me d'alphabétisation. L’apprentissage de  la lecture et de l’écriture 
les aide à devenir autonomes, mais aussi à être enfin reconnues dans 
la société. Les responsables du projet souhaitent offrir les cours et 
le matériel didactique aux bénéficiaires, et rétribuer le travail des 
alphabétiseurs.

L’Université protestante d’Afrique de l’Ouest (UPAO)
La formation des pasteurs, des prédicateurs et des laïcs est essentielle 
pour qu’ils puissent répondre aux grandes attentes spirituelles de 
la population. C’est ainsi que l’Université protestante d’Afrique de 
l’Ouest, avec un campus au Bénin, forme chaque année une cen-
taine d’étudiants. 

« En Afrique, on fait de la théologie pour l'Eglise, pour trouver des 
réponses à ses questions, aux problèmes qui surgissent, et non de 
la théologie pour les bibliothèques et les colloques ». Dans cette 
perspective, l’UPAO est très attentive à diversifier son enseignement, 
à l’ouvrir à d’autres points de vue, à d’autres expériences. 

Depuis quelques années, l’UPAO offre ainsi à ses étudiants des séries 
de cours ou séminaires données par des enseignants non résidents, 



19

e n s e m b l epour grandir
Campagne 

 DM-EPER 
 2009

P
o

u
r 

s’
in

fo
rm

e
r

P
o

u
r 

s’
in

fo
rm

e
rvenus d’Afrique comme d’Europe. La Cevaa et DM-échange et 

mission soutiennent ces échanges, qui représentent un enrichissement 
de connaissance, mais aussi d’ouverture d’horizons pour la recherche 
scientifique. A l’heure actuelle, le logement qui accueille ces enseignants 
est très vétuste et n’offre pas des conditions de travail propices à ces 
échanges.

Pour consolider son programme et son implantation dans la région, 
l’UPAO propose aussi un cursus de formation dans le domaine de la 
gestion commerciale. Les étudiants en théologie sont ainsi amenés à 
côtoyer des condisciples qui ont d’autres objectifs et intérêts.

Plus d’informations et d’illustrations sur les projets au Bénin : www.dmr.ch
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monde

150 ans d’échange et de mission au service de notre prochain. 

DM-échange et mission

La plateforme de services des Églises protestantes romandes, pour •	
les aider à être témoin de l’amour de Dieu, de la foi des Églises et 
de l’espérance des humains, en Suisse et dans le monde.

L’envoi de personnes au service d’Églises et de partenaires du Sud. •	
Cela représente aujourd’hui 20 postes d’envoyé-e-s pour 60 projets 
soutenus dans 12 pays.

Le soutien à des projets de formation théologique, d’éducation, •	
de santé et de développement en Afrique, en Amérique latine et 
au Moyen-Orient.

Financé principalement par des dons privés, DM-échange et mission 
reçoit aussi des contributions des Églises protestantes de Suisse, de 
Pain pour le Prochain ou des organismes publics (DDC, DFAE, Cinfo, 
communes).

Au service des Eglises protestantes de Suisse romande.
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Haïti est aujourd’hui l’un des pays les plus pauvres du monde. On 
estime que 80% de la population vit en dessous du seuil de pauvreté, 
respectivement 54% en situation d’extrême pauvreté. Plus de six 
millions d’Haïtiens sur neuf sont privés de services primaires et d’accès 
aux soins et plus de la moitié de la population n’a pas d’emploi. 

Instabilité politique, mauvaise gouvernance, régression économique 
et négligence dans les investissements publics contribuent à cet état 
de fait, en plus des effets de la crise économique mondiale qui 
provoquent une érosion continue du pouvoir d’achat des consomma-
teurs. Les catastrophes naturelles, tels les cyclones dévastateurs de 
septembre 2008, ébranlent régulièrement le pays et anéantissent les 
efforts des producteurs axés sur la sécurité alimentaire.

L’objectif de l’action de l’EPER en Haïti est le soutien à la production 
agricole et la responsabilisation de la communauté pour un dévelop-
pement permettant une plus grande autonomie et une mise en valeur 
du savoir local.

Données pays : 

Surface en km2 : 27'750 km2

Population : 9 Mio

Groupes ethniques : africain-haïtien, mulâtre, arabe-haïtien, taïno

Religions : Chrétiennes (catholique, protestante), Vaudou

Langues : Créole haïtien, Français
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Partenaires de l’EPER (Entraide Protestante Suisse)
COHIMRU
Le Centre œcuménique haïtien d’intervention en milieux rural et 
urbain (COHIMRU) est une ONG haïtienne. Créée en 1987, œuvrant 
dans la Grand-Anse depuis sa création, elle est partenaire de l’EPER 
(Entraide Protestante Suisse) depuis 1995. 

Depuis 2002, son siège est à Jérémie, chef-lieu du département de 
la Grand-Anse. Elle est spécialisée sur la problématique des petits 
paysans sans terre. Elle intervient depuis six ans dans la filière du café 
dans les sections communales de Fond Cochon, de Grand Vincent et 
de Gommier, situées dans la commune des Roseaux. Elle a prouvé ses 
compétences dans l’accompagnement des organisations paysannes dans 
le domaine de la sécurité alimentaire et du développement durable.

GRAMIR
Le GRAMIR (Groupe de Recherche et d’Appui au Milieu Rural) a été 
fondé à Jérémie en 1987. Enregistré en tant que fondation dans la 
commune de Port-au-Prince, le GRAMIR a obtenu le statut d’ONG en 
1997. Dans son évolution, l’institution a connu de grands boulever-
sements. A cause du Coup d’État de 1991, le GRAMIR a réorienté sa 
démarche d’intervention sur trois axes : le développement agricole, le 
renforcement socio-organisationnel, le renforcement institutionnel. Il 
intervient dans les départements de la Grand’Anse et des Nippes sous 
la forme d’un programme. Dans la Grand’Anse, c’est la filière fruitière 
qui est soutenue pour la production et la distribution de plantules, le 
service d’amélioration et de formation, la production-commercialisation 
de fruits frais, le développement de modèles d’exploitation agro-frui-
tière.

Actuellement le GRAMIR apporte un appui conseil à 2 réseaux 
d’organisations de producteurs et productrices agricoles dans les 
Nippes et la Grand’Anse. Avec ces deux réseaux, il est cogestionnaire 
d’un programme de développement local dans ces deux départements.

Tout au long de son développement, le GRAMIR a été soutenu par 
l’association KOMBIT en Suisse et, à travers elle, par la Fédération 
Genevoise de Coopération (FGC), et ensuite par l’EPER (Entraide 
Protestante Suisse), entres autres. 



23

e n s e m b l epour grandir
Campagne 

 DM-EPER 
 2009

P
o

u
r 

s’
in

fo
rm

e
r

P
o

u
r 

s’
in

fo
rm

e
rROPAGA

Le ROPAGA est un réseau d’organisation de producteurs/productrices 
agricoles qui a pris naissance en 2005 dans la Grand’Anse. Il regroupe 
56 organisations paysannes, 6 groupes de producteurs de parcelles 
agro-fruitières et la KAPFGA (Coopérative d’agents et producteurs 
fruitiers de la Grand’Anse). Ce réseau est constitué en association.

Pour l’accomplissement de sa tâche dans les communes, le réseau 
s’appuie sur les structures suivantes : le comité exécutif communal, la 
coordination communale, les organisations paysannes.

La mission du ROPAGA est de :

	Rassembler les organisations de la Grand’Anse tout en les aidant •	
à se renforcer en vue d’un développement durable et équitable du 
secteur agricole,

	Aider à la valorisation des produits agricoles,•	

	Permettre aux producteurs/productrices d’obtenir plus de rendement,•	

	Défendre les droits et les intérêts des paysans/paysannes.•	

Le ROPAGA réalise, avec l’aide du GRAMIR en tant que cogestionnaire, 
un programme de développement local dans le domaine de l’agriculture 
dans la Grand’Anse. 
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Projet de renforcement de producteurs-trices de café dans la 
Grand’Anse (2009-2011)
Dans le cadre de la démarche du COHIMRU, la chaîne d’opérations 
sera reconstituée du paysan au distributeur de café. L’aboutissement 
du processus passe par le renforcement de l’institution et l’autonomi-
sation des organisations à partir d’une approche basée sur l’équité de 
genre. L’intervention du COHIMRU vise à apporter progressivement 
des réponses concrètes aux contraintes que représentent le traitement 
et le stockage du café, sa commercialisation, la répartition des revenus 
et les moyens de financement, en développant également entre les 
producteurs des relations d’échange plus équitables et solidaires.

Le café haïtien, de variété typica issue de la famille des meilleurs 
« arabica » éthiopiens, est le seul en son genre sous les tropiques 
américains. Il répond aux exigences du marché des cafés gourmets et 
reste une valeur sûre dans le total des exportations du pays. Avec la 
canne à sucre, il est l’un des piliers de l’économie nationale.

Les bénéficiaires de ce projet sont 1’500 caféiculteurs/caféicultrices de 
café dans la commune des Roseaux (Département de la Grand’Anse). 
Ils sont regroupés dans une quinzaine d’associations dénommées les 
associations « Roseaux-Grains ». En tout, le département compte 30 
associations de planteurs. 

Grâce au soutien de l’EPER, la diffusion des techniques post-récolte 
est accompagnée et renforcée par l’aménagement d’espaces d’entre-
posage collectif du café, puis d’un suivi pour une commercialisation 
équitable. Ce soutien aide les bénéficiaires à acquérir des outils pour 
accéder à une plus grande autonomie, de meilleurs revenus et une vie 
digne.

Projet EPER No : 830.327

Budget 2009 : Fr. 130'000.-

Bénéficiaires : Producteurs-trices de café dans la région de Grand’Anse 
(2009-2011)
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de producteurs-trices agricoles de la Grand’Anse (2009-2010)
L’objectif premier de ce projet et de renforcer par une démarche de 
recherche-action un réseau d’organisations de producteurs-trices 
agricoles (Opa) axée sur la structuration de filières agricoles straté-
giques. Ceci, tout en permettant aux producteurs-trices associé-e 
d’avoir accès aux moyens de production, de valoriser leurs fruits ou 
leurs produits clé et de défendre leurs droits et intérêts.

Ensuite, promouvoir le développement de la commercialisation fruitière 
tout en expérimentant la valorisation des excédents ou rejets des 
fruits ainsi que d’autres produits agricoles connexes.

Puis, promouvoir une dynamique de renforcement démocratique des 
OPa membres du réseau ROPAGA tout en favorisant le développement 
de la militance sociale.

Enfin, promouvoir une dynamique de structuration et de renforcement 
du leadership féminin dans les Opa membres du réseau et favoriser 
l’intégration des femmes dans les structures centrales et locales du 
réseau ROPAGA.

Les bénéficiaires représentent environ 3000 exploitants agricoles répartis 
en 56 organisations de producteurs agricoles réunies en réseau (le 
ROPAGA), 1 coopérative d’agents greffeurs et producteurs fruitiers 
également spécialisés en apiculture (le KAPFGA) et 6 groupes de pro-
ducteurs agro-fruitiers. L’autopromotion adoptée par le partenaire est 
le reflet d’une mentalité de progrès reposant sur la dignité humaine, 
la promotion et l’amélioration de la culture locale ainsi que la mise en 
valeur autonome et responsable des ressources du milieu. Ces approches 
impliquent une démarche d’accompagnement qui conduit à une 
responsabilisation de la plupart des bénéficiaires sur le terrain.

Projet EPER No : 830.333

Budget 2009 : Fr. 160'000.-

Bénéficiaires : Producteurs-trices de café dans la région de Grand’Anse 
(2009-2011)

Plus d’informations sur les projets en Haïti : www.eper.ch
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les plus démunis

L’EPER est l’œuvre d’entraide des Églises protestantes de Suisse. Par 
son travail, l’EPER donne des signes d’espérance, fait barrage à la 
résignation et traduit l’amour du prochain en actes concrets sur le 
terrain.

L’EPER s’engage en faveur de la justice, de la paix et de la sauvegarde 
de la création. Tout être humain a droit à une vie digne et sûre du 
point de vue social, économique et politique.

L’EPER est mandatée par le FEPS (Fédération des Églises protestantes 
de Suisse) pour :

	Les programmes de développement et de coopération en Asie, en •	
Afrique et Amérique latine

	L’entraide des Églises et la reconstruction en Europe•	

	L’aide aux réfugiés et aux personnes défavorisées en Suisse•	

	L’aide d’urgence•	

L’EPER collabore dans plus de 40 pays avec des partenaires locaux 
et soutient près de 300 projets. Son engagement est destiné aux 
personnes les plus démunies, sans distinction de culture, d’ethnie ou 
de religion.
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Bénin Haïti Suisse

capitale Porto-Novo

(Cotonou est la 
première ville du 
pays)

Port-au-Prince Berne

superficie 112 620 km2 27 750 km2 41 290 km2

population 8 791 832 9 035 536 7 604 467

PNB 

(rang mondial/
en milliards de 
dollars)

147e/231 146e/231 18e/231

PNB/habitant 197e/231 207e/231 6e/231

indicateur de 
développement 
humain

4,5 5,5 9,5 

constitution République. 

Président :  
Yayi Boni

République.

Président :  
René Garcia Préval

Premier ministre : 
Michèle Pierre-Louis

Confédération.

Président de la 
Confédération et 
chef du gouverne-
ment :  
Hans-Rudolf Merz

Vice-présidente : 
Doris Leuthard

monnaie franc CFA

100 CFA (= 0,23 CHF)

gourde

100 HTG  (= 2,71 CHF)

franc suisse 

(= 100 centimes) 

fête nationale le 1er août  
(indépendance en 
1960).

le 1er janvier 
(indépendance, en 
1804).

le 1er août  
(serment du Grütli 
en 1291).

Comparatif Bénin - Haïti - Suisse
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Entre Bénin et Haïti : le vaudou

Le vaudou est une religion traditionnelle de l’ancien royaume du Dahomey 
(aujourd’hui Bénin).

Le mot vaudou est l’adaptation en langue Fon d’un mot Yoruba signi-
fiant « dieu ». Il désigne l’ensemble des dieux ou des forces invisibles dont 
les hommes essaient de se concilier la puissance ou la bienveillance.

A partir du 17e siècle, les esclaves originaires de cette région d’Afrique ré-
pandirent le culte vaudou aux Antilles et en Amérique.

En Haïti, le vaudou est un mélange entre vaudou d’Afrique de l’Ouest et 
folklore religieux chrétien. Religion des esclaves, le vaudou a eu une grande 
importance dans leurs révoltes et conserve aujourd’hui une importance 
politique non négligeable.

Quelles sont les différences essentielles entre le Dieu vaudou et le 
Dieu des chrétiens ? 
Un éclairage de Laurent Ogouby, pasteur de l'Eglise protestante méthodiste du Bénin

«Le Dieu créateur est perçu de façon différente dans chacune des deux 
religions, l’une dite monothéiste et l’autre polythéiste. Il n’existe pas d’écrits 
théologiques sur la religion vaudou, ce qui ne permet pas d’y appréhender 
des notions sur Dieu. Cependant, selon des idées populaires en cours chez 
les adeptes du vaudou, la croyance est celle en l’existence d’un Etre Su-
prême. Les autres dieux ou divinités ne sont pas des créatures de Dieu, mais 
des intermédiaires entre lui, la nature et l’homme. Dieu est invoqué dans les 
prières, soit au début, soit à la fin. 

Les différences entre les deux religions peuvent être exprimées ainsi :

Le Dieu des chrétiens est un Dieu unique tandis que le Dieu vaudou s’est •	
entouré de milliers de petits dieux. 

Le Dieu des chrétiens s’est révélé en Jésus tandis que le Dieu vaudou est •	
un Dieu inconnu, un Dieu mythique.

Le Dieu des chrétiens est descendu du ciel pour habiter parmi les hommes •	
tandis que le Dieu vaudou est resté au ciel, loin des siens, et il faut 
toujours s’adresser à ses intermédiaires.

Le Dieu des chrétiens est miséricordieux, tandis que le Dieu vaudou •	
frappe sans pitié ses coupables et ses offenseurs.»

propos recueillis par A. Huber / Cevaa
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L’esclavage

Si le Vaudou a ses origines au Bénin, beaucoup de ses pratiques 
se sont répandues dans d’autres parties du monde. Cette situation 
découle de la traite négrière, étant donné que Ouidah, le berceau 
du Vaudou, était également l’un des plus grands ports négriers de 
l’Afrique de l’Ouest. Aussi, beaucoup de croyances traditionnelles du 
Bénin se retrouvent-elles actuellement parmi les populations des Iles 
Caraïbes (Cuba et Haïti particulièrement), du Brésil et d’autres parties 
de l’Amérique du Sud. 

La traite des esclaves était la raison la plus importante pour la crois-
sance de Ouidah après que les Européens s’y soient établis. En 1721, 
les Portugais y ont construit un grand fort pour avoir un bastion et 
faire le commerce d’esclaves. Pendant le 18e et le 19e siècle, Ouidah 
était un pivot important de l’exportation des esclaves. Au point le plus 
haut de sa prospérité commerciale, Ouidah contrôlait l’export de 15’ à 
20’000 esclaves. Une personne particulière a été très importante pour 
faciliter l’esclavage; son nom était Don Francisco Felix de Souza, venu 
du Brésil au Bénin en 1788 pour commander le fort portugais, mais 
qui est rapidement devenu le premier administrateur de la traite des 
esclaves entre l'ex Dahomey et l'Europe. 

Un monument se trouve à Ouidah, il s’agit de la Porte du Non Retour. 
Ce point était la dernière vue que les esclaves avaient de leur terre 
natale.

Dans la mesure où les gouvernements européens dénoncèrent la traite 
des esclaves comme brutale et injustifiable, le commerce négrier à 
travers l'Atlantique entra dans son déclin. À la fin du 19e siècle la 
ville de Ouidah commença à concentrer son activité économique sur 
l'exportation, beaucoup moins lucrative, de l'huile de palme. Alors 
même que le commerce négrier était bien à son déclin, commença le 
rapatriement de descendants des esclaves exportés vers le Nouveau 
Monde. Ils constituaient, pour la plupart, une troisième génération 
des réduits à l'esclavage au Brésil. De retour au Bénin (et particuliè-
rement à Ouidah), ils apportèrent beaucoup de leurs coutumes et 
traditions. 

Source : www.museeouidah.org
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Du miel solidaire pour votre petit-déjeuner !

A l’occasion de cette campagne, DM-échange et mission et l’EPER 
(Entraide Protestante Suisse) vous proposent un kit de 4 petits pots de 
miel (4 x 60 gr) au prix de 12 frs. 

Ce miel est produit à Tobé, au Bénin, par l’Association des apiculteurs 
de Banté. Tobé est une colline située au cœur de la forêt primitive 
classée de Banté, au centre du pays.

La miellerie a été fondée en 1984 par un couple franco-suisse. En 
2002, l’Association des apiculteurs de Banté (ASAB) en a repris la 
production. 355 apiculteurs, issus de 33 villages environnants, appro-
visionnent la miellerie, qui se charge de la purification, de la produc-
tion et de la promotion du produit fini. Au long de la saison, diverses 
variétés de miel sont proposées, selon les essences de la forêt.

Dans le village proche de Koko, l’association a mis deux ruchers-écoles 
à la disposition des enfants des écoles primaire et secondaire, dans le 
cadre de la lutte pour la protection de l’environnement. Cela contribue au 
maintien du savoir-faire local et à la sauvegarde de la forêt.

Au travers de ces petits pots, nous vous invitons à partager quelques 
précieuses gouttes de miel, bien sûr, mais surtout à exprimer votre 
solidarité avec nos frères et sœurs d’Haïti et du Bénin.

Prix de vente 
Fr. 12.- / emballage de 4 pots de 60 g

Votre achat a un double impact :

il rétribue directement le travail des apiculteurs.•	

les bénéfices retirés de ces ventes seront reversés aux projets menés •	
par les deux œuvres.

Pour vos commandes

Denise Goetz, DM-échange et mission, tél. 021 643 73 99,  •	
e-mail : animation@dmr.ch

Christian Thiel, EPER (Entraide Protestante Suisse), tél. 021 613 40 70, •	
e-mail : thiel@eper.ch
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DM-échange et mission : invités et personnes-ressources

Célestin Kiki
Le pasteur Célestin Kiki est le secrétaire général de la Cevaa depuis 
l’été 2009. Né en 1963, il est marié et père de quatre enfants. Il a ef-
fectué ses études de théologie à Yaoundé, au Cameroun, puis à Genève. 
La liturgie contextuelle dans les Eglises protestantes traditionnelles 
d’Afrique noire fut son travail de doctorat. Durant trois ans, il a assuré 
à Cotonou le secrétariat général de l’Eglise protestante méthodiste du 
Bénin (EPMB). 
En Suisse du 8 au 17 septembre 2009.

Béatrice Bossou
Née le 18 janvier 1960 et mère de quatre enfants, Béatrice Bossou 
est directrice d'agence d'une banque au Bénin. Très engagée dans 
l’EPMB, elle est active à plusieurs titres au sein de son Eglise. Ainsi 
est-elle présidente ou secrétaire de plusieurs commissions dans les 
domaines de la gestion et du suivi des projets de l’Eglise, ainsi que de 
la communication. 
En Suisse du 19 septembre au 4 octobre 2009.

Zabulon Djarra
Pasteur de l’EPMB depuis 1992, Zabulon Djarra est le directeur du 
Centre Chrétien d’Accueil et de Formation (CCAF), animateur théolo-
gique national et enseignant associé d’éthique à l’Université Protes-
tante d’Afrique de l’Ouest (UPAO). Il a été élu cette année au poste 
de secrétaire général de l’EPMB. Grâce à une bourse de l’EPER, il a 
effectué une année académique (2000-2001) à l’Université de Genève 
pour préparer son doctorat en théologie (option éthique). Il est père 
de cinq enfants. 
En Suisse du 16 octobre au 1er novembre 2009.

Autres personnes à disposition
Jean-Daniel Peterschmitt, secrétaire exécutif pour l’Afrique de 
l’Ouest, DM-échange et mission

Bertrand Quartier, responsable communication, DM-échange et mission

Pour inviter l’une de ces personnes dans votre paroisse, adressez-vous à 
Denise Goetz : animation@dmr.ch ou 021 643 73 99.
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Personnes ressource au Secrétariat romand de l’EPER

Vous pouvez faire appel à l’EPER pour organiser une rencontre, une 
soirée ou un culte dans le cadre de la campagne annuelle.  
Nous vous proposons les personnes ressource suivantes :

Corinne Thévoz Eggs, chargée de programme en Haïti : 
Corinne Thévoz Eggs se rend régulièrement auprès des partenaires 
des projets de l’EPER en Haïti, c’est-à-dire deux fois l’an. Elle a des 
contacts permanents avec la responsable du bureau de coordination à 
Port-au-Prince, Inette Durandis. 
Mme Thévoz Eggs est en mesure d’expliquer concrètement les besoins 
très nombreux de ce pays et les difficultés rencontrées par sa population.

Richard Challandes, ancien chargé de programme de l’EPER en Haïti  
Quelle a été l’évolution du soutien de l’EPER en Haïti ? Comment les 
projets de l’EPER arrivent à faire la différence auprès des bénéficiaires 
? Richard Challandes apporte sa vision des actions de l’EPER en Haïti, 
fort de sa longue expérience à Lausanne et sur le terrain.

Autres personnes à disposition
Delphine Centlivres, responsable communication, EPER (Entraide 
Protestante Suisse)

Nicole Pignolet-Poschung, Communication/relations paroisses, EPER 
(Entraide Protestante Suisse)

Pour prendre rendez-vous avec l’une de ces personnes, merci de vous adres-
ser au département communication du Secrétariat romand de l’EPER : 021 
613 40 70 ou par mail : pignolet@eper.ch
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Animatrices et animateurs Terre Nouvelle

Berne-Jura-Soleure
Anne-Christine Horton
Derrière-les-Crêts 15
2740 Moutier
Tél. 032 493 14 94
terrenouvelle.usbj@bluewin.ch

Neuchâtel
Marc Morier
Recorne 16
2300 La Chaux-de-Fonds
Tél. 032 913 01 69
marc.morier@eren.ch

Fribourg
Jean-Christoph Stucki
Conseiller synodal
Rue de Gruyères 66 
1630 Bulle
Tél. 026 913 00 75
jch-stucki@bluewin.ch

Vaud
Annelise Maire
EERV
CP 6023
1002 Lausanne
Tél. 021 331 21 61
annelise.maire@protestant-vaud.ch

Genève
Georges Deshusses
Secrétariat TN
CP 230
1211 Genève 8
Tél. 022 807 27 30
georges_deshusses@protestant.ch

Valais
EREV
Rue du Vieux-Moulin 3
1950 Sion 2
Tél. 027 322 69 59
conseil.synodal.sion@vs.res.ch


